
Défi nature urbaine 2026
Les vendredi 24 et samedi 25 avril 2026, habitants et naturalistes ont 

arpenté les espaces de nature d’Épinay-sur-Seine à la recherche 
des plantes, oiseaux, petites bêtes et champignons qui vivent à nos côtés.

Une maman coccinelle a pondu ses œufs sur cette ombelle © Hemminki Johan
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Quelques chiffres
pour dresser le bilan d’une journée réussie !

36 naturalistes
ont réalisé des inventaires

168 habitants
adultes, familles et enfants des centres 
de loisirs ont participé aux inventaires 

et ateliers 

8 espaces de nature 
ont fait l’objet d’inventaires : les Berges 

de Seine et leurs parcs, les jardins familiaux 
des Presles, la Réserve écologique et ses 

jardins familiaux et partagés, 
les parcs Berlioz et des Saules.

20 animations
et balades naturalistes ont été 

proposés pour faire découvrir la 
biodiversité urbaine aux habitants 

584 espèces
ont été recensées, dont :

 240 animaux différents (202 insectes, 44 oiseaux, 
50 arachnides, 14 gastéropodes…)

233 plantes et 5 champignons

330
nouvelles espèces 

découvertes sur la ville ! 

dont



La Réserve écologique

Les Berges de Seine 
et les parcs Jean Monnet, 

des Béatus et Lihoux

Les parcs de la Chevrette, 
des Saules et Berlioz

Jardins familiaux 
des Presles

Les sites inventoriés
par les naturalistes durant tout ou partie de la journée



Les découvertes
330 nouvelles espèces ont été découvertes sur la ville ! 

Découvrez à quels groupes d’espèces sont concernés par 
ces nouvelles données : 
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Les stars de la journée
Les espèces les plus observées par les naturalistes 

Les plantes les plus observées

La luzerne d’arabie
Medicago arabica

La pâquerette
Bellis perennis

La véronique
Veronica persica

Le laiteron potager
Sonchus oleraceus

Le trèfle des prés
Trifolium pratense

Les animaux les plus observés

Le lézard des murailles 
Podarcis muralis

La fauvette à tête noire
Sylvia atricapilla

Le tircis
Pararge aegeria

La mésange charbonnière
Parus major 

L’anthophore à pattes plumeuses
Anthophora plumipes



aux habitants, petits et grands, qui ont participé à la réussite 
de cette journée, aux naturalistes qui nous ont partagé leurs 
expertises et photographies, aux jardiniers et jardinières des 
jardins familiaux et partagés de la Réserve écologique et des 

Presles pour leur accueil chaleureux ainsi qu’à l’ARB pour 
l’organisation de cet évènement ! 

Merci ! 



à Pamela AMIARD, Lucien CLAIVAZ, Sylvie VAN DEN BRINK, 
Merlin HUMBERT, Robin MANEVY, Manon BERTON, Tancrède 
CHANNELIERE, Axel DEHALLEUX, de l’ANCA (Association des 
Naturalistes des Coteaux d’Avron) ; Gilles CARCASSES, Pierre 
DUHEM, Julien CARLIER, Juline LEQUEUX, Vincent BOYELLE, 

Stéphan CLOZEAU, Noah SALEME, Vincent VIGNON, Anne 
DELORME, Cyril EPICOCO, Gabriel FAGES, Frédéric JARRY, 

FURÉ Jamila, Laurent THIBEDORE, Catherine SU, Victor 
DUPUY, Anaïs BRUGIERE-GARDE, Caroline SART, François 

COUGOT DE LA RIBERE ; Hemminki JOHAN, Lucile DEWULF, 
Marc BARRA, Klaire HOUEIX, Gilles LECUIR, Gabrielle HUART, 
Marjorie MILLES et Ophélie RICCI de l’Agence Régionale de la 

Biodiversité en Île-de-France, pour leur participation et leur 
aide dans l’organisation de l’évènement et l’analyse des 

données, leurs photographies précieuses et la saisie de leurs 
données sur les plateformes Géonature-îdF et iNaturalist.

Remerciements particuliers 

© Hemminki Johan



La biodiversité deS BERGES 
ET des parcs jean monnet, 

des béatus et lihoux
Une mosaïque de milieux favorisant une grande biodiversité

Jeunes araignées © Hemminki Johan 



Cet oiseau aux plumes rouges et jaunes est un discret habitant des jardins. Son bec large et conique témoigne 
de son régime alimentaire granivore. Il doit en effet son nom aux graines de chardons dont il se régale ! Ainsi, 
il limite l’expansion de cette herbe indésirable qui pourrait gêner les cultures. Cet oiseau complètement 
protégé ne peut donc pas être capturé pour être enfermé en volière.  

Le chardonneret élégant
Carduelis carduelis 

© François Cougot de la Ribère



Ce petit reptile a déjà été aperçu sur le chemin de Halage, dans les jardins et même sur la sente 
des Deux gares… On soupçonne donc qu’une population importante vit sur la ville, car le territoire 
du lézard est de 25 m². Sa durée de vie varie de 4 à 10 ans. Agile, il se faufile entre les trous des 
murs et les pierres chaudes sur lequel il vient se réchauffer : si la température dépasse 33°C il 
cherchera des zones d’ombre pour se rafraîchir. Il est principalement insectivore. 

Le lézard des murailles
Podarcis muralis 

©  Stéphan Clozeau



Couleuvre d’Esculape
Elaphe longissima

Cette couleuvre est observée depuis 2025 dans les haies des berges. Elle 
se nourrit principalement de petits mammifères notamment de rats, 
souris et campagnols. C’est un reptile qui n’est absolument 
pas venimeux, inoffensif et très craintif. 

© Grégoire Magnoler



Le petit paon de nuit 
Saturnia pavonia

Cet élégant papillon est une espèce commune des haies et lisières mais 
très rare dans des zones urbaines denses. Il est repérable grâce à ses 
belles ocelles, taches colorées ressemblant à des yeux, qui permettent 
d’effrayer ses éventuels prédateurs. Le mâle est reconnaissable à ses 
antennes en forme de peignes qui lui permettent de capter les 
phéromones de la femelle jusqu’à 2 kilomètres ! 

© Cyril Epicoco



La sésie apiforme
Sesia apiformis

Ce papillon imite à la perfection une abeille ou une guêpe pour dissuader 
ses prédateurs. Ce type de mimétisme ou convergence se retrouvent chez 
beaucoup d’insectes qui sont les proies favorites des oiseaux.

© Stéphan Clozeau



Le caloptéryx éclatant
Calopteryx splendens

C’est une petite espèce de libellule que l’on appelle 
aussi demoiselle. Le mâle est reconnaissable à son 
corps bleu métallique et aux tâches fumées sur les 
ailes. Les caloptéryx vivent près des eaux courantes 
des rivières ou fleuves comme la Seine, à condition 
que les berges soient végétalisées. 
En effet, les larves de libellules passent 1 à 2 ans 
sous l’eau avant de grimper sur une feuille 
immergée pour se métamorphoser en adulte ailé. 

© Stéphan Clozeau



Notiophilus aestuans
Ce carabe noir apprécie particulièrement les 
prairies sèches et les friches. Qui saura l’observer 
de près pourra distinguer les magnifiques reflets 
dorés sur ses élytres, ses ailes rigides qui couvrent 
l’abdomen. Il se fait toutefois plutôt discret, 
peut-être pour ne pas se faire repérer par 
les hérissons qui ne seraient pas contre en faire leur 
en-cas nocturne… 

© Hemminki Johan



Ischnodemus sabuleti
Cette punaise, qui dépend des milieux herbacés et humides, peuvent 
avoir plusieurs formes. Ici, c’est un individu dit « microptère » qui a été 
trouvé, c’est-à-dire que ses ailes raccourcies ne lui permettent pas de 
voler efficacement. 
Si l’on trouve en majorité des individus microptères sur une zone 
donnée, cela pourrait signifier que le milieu est de bonne qualité 
écologique et qu’ils n’ont pas besoin de se disperser ailleurs pour 
s’épanouir.



Le charançon ovulé
Eusomus ovulum

Ce petit insecte à moustaches dépend des arbres comme 
les chênes et des plantes herbacées comme l’armoise commune 
et le trèfle pour se reproduire et se nourrir.

© Gilles Carcassès



Le charançon du bouleau
Phyllobius betulinus

Reconnaissable à ses belles écailles vertes et à ses poils dorés visibles à la loupe, il se distingue 
aussi du charançon ovulé par sa préférence pour les feuilles de bouleau, qu’il consomme avec 
modération pour ne pas mettre en danger l’arbre. C’est une proie de choix pour les oiseaux et les 
chauves-souris et donc un maillon essentiel de la chaîne alimentaire et des écosystèmes. 

© Gilles Carcassès



Le puceron du peuplier
Chaitophorus populeti

Ce petit insecte a fait la joie et l’étonnement des naturalistes 
qui l’ont trouvé sur une pousse de peuplier alors qu’il n’avait jamais 
été vu dans la région. On distingue les adultes ailés des larves 
dépourvus d’ailes. On distingue en bas la fourmi qui fait élevage 
des larves de puceron pour se nourrir du miellat, substance sucrée 
qu’ils produisent à partir de la sève des plantes.

© Gilles Carcassès



L’orchis pyramidal
Anacamptis pyramidalis

Cette orchidée protégée s’épanouit sur les prairies sur 
lesquelles les jardiniers pratiquent la fauche tardive, 
c’est-à-dire que l’herbe n’est pas coupée avant l’été ce 
qui permet à de nombreuses plantes de fleurir et de se 
reproduire. Elles sont également un excellent buffet 
pour toutes sortes d’insectes. Grâce à leur trompe, les 
papillons peuvent aspirer le nectar dissimulé au fond de 
ses fleurs. 

© Klaus Machtel



L’aristoloche clématite 
Aristolochia clematitis

Cette plante typique des berges des cours d’eau est une « fausse plante carnivore ». 
En effet, elle a développé une technique originale pour être pollinisée. 
Ses pétales forment en effet un tube tapissé de poils et au fond duquel se trouvent les étamines 
portant le pollen. Les mouches attirées par l’odeur fétide de la fleur vont entrer à l’intérieur et se 
retrouver piégées par les poils. Ces derniers ne se décomposeront qu’une fois que l’insecte aura été 
jusqu’au fond de la fleur et sera couvert de pollen et pourra ainsi le disséminer ! 

Comprenez 
sa stratégie de 
pollinisation ! 

©  ANCA (Amis Naturalistes des Coteaux d’Avron)



La doradille noire
Asplenium adiantum-nigrum

Ces petites fougères poussent entre les 
pierres meulières, une belle surprise au vu
de leur rareté sur le territoire. Elle témoigne 
de l’importance de conserver des murets 
en pierres,  à la fois humides et chauds, 
favorables à de nombreuses plantes 
et animaux comme les lézards 
et de nombreux insectes. 

©  ANCA (Amis Naturalistes des Coteaux d’Avron)



© François Cougot de la Ribère 

Liste exhaustive des espèces rencontrées sur les Berges de Seine et dans les parcs 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 (toute la journée)

Accenteur mouchet (Prunella modularis)
Bergeronnette grise (Motacilla alba)
Canard colvert (Anas platyrhynchos)
Chardonneret élégant (Carduelis carduelis)
Chevalier guignette (Actitis hypoleucos)
Corneille mantelée (Corvus corone cornix)
Corneille noire (Corvus corone)
Cygne tuberculé (Cygnus olor)
Étourneau sansonnet (Sturnus vulgaris)
Fauvette à tête noire (Sylvia atricapilla)
Foulque macroule (Fulica atra)
Gallinule poule-d'eau (Gallinula chloropus)
Geai des chênes (Garrulus glandarius)
Grand Cormoran (Phalacrocorax carbo)
Grimpereau des jardins (Certhia brachydactyla)
Héron cendré (Ardea cinerea)
Martinet noir (Apus apus)
Merle noir (Turdus merula)
Mésange à longue queue (Aegithalos caudatus)
Mésange bleue (Cyanistes caeruleus)
Mésange charbonnière (Parus major)
Moineau domestique (Passer domesticus)
Mouette rieuse (Chroicocephalus ridibundus)
Perruche à collier (Psittacula krameri)
Pic épeiche (Dendrocopos major)
Pic vert (Picus viridis)

Oiseaux (37 espèces) 
Pie bavarde (Pica pica)
Pigeon biset (Columba livia)
Pigeon colombin (Columba oenas)
Pigeon ramier (Columba palumbus)
Pinson des arbres (Fringilla coelebs)
Pouillot véloce (Phylloscopus collybita)
Rougegorge familier (Erithacus rubecula)
Rougequeue noir (Phoenicurus ochruros)
Serin cini (Serinus serinus)
Tourterelle turque (Streptopelia decaocto)
Troglodyte mignon (Troglodytes troglodytes)

Gobie à tache noire (Neogobius melanostomus)
Brochet (Esox lucius)

Poissons

Reptiles
Lézard des murailles (Podarcis muralis)

Mammifères
Hérisson d’Europe (Erinaceus europaeus)



© François Cougot de la Ribère 

Abeille charpentière (Xylocopa violacea)
Abeille domestique (Apis mellifera)
Agonopterix purpurea
Agrion élégant (Ischnura elegans)
Alternée (Epirrhoe alternata)
Anaspe fauve (Anaspis maculata)
Andrena chrysosceles (Andrena chrysosceles)
Andrena florea
Andrena gravida
Andrena nitida
Andrena ranunculi (Andrena ranunculi)
Andrena synadelpha (Andrena synadelpha)
Andrena vaga
Anthomyia procellaris
Anthophila sp
Anthophore commune (Anthophora plumipes)
Anthrène des tapis (Anthrenus verbasci)
Anthrenus angustefasciatus
Aphrophore des saules (Aphrophora salicina)
Aurore (Anthocharis cardamines)
Azuré des Nerpruns (Celastrina argiolus)
Becmare puce (Malvapion malvae)
Bourdon des champs (Bombus pascuorum)
Bradybatus fallax
Byturus ochraceus
Cacoecimorpha pronubana
Caloptéryx éclatant (Calopteryx splendens)
Capsus ater
Cardinal (Pyrochroa coccinea)

Cétoine dorée (Cetonia aurata)
Cétoine punaise (Valgus hemipterus)
Chaitophorus populeti
Charançon à bandes blanches 
(Nedyus quadrimaculatus)
Charançon de l'Ortie (Phyllobius pomaceus)
Charançon vert soyeux (Polydrusus formosus)
Charançons à étuis fauves (Phyllobius oblongus)
Chelostoma florisomne
Chloromyia formosa
Chrysolina oricalcia
Chrysomèle du Romarin (Chrysolina americana)
Chrysomèle populaire (Chrysomela populi)
Chrysomèle versicolore du Saule (Plagiodera versicolora)
Citron (Gonepteryx rhamni)
Closterotomus trivialis
Coccinelle à 22 points (Psyllobora vigintiduopunctata)
Coccinelle à 24 points 
(Subcoccinella vigintiquatuorpunctata)
Coccinelle à 7 points (Coccinella septempunctata)
Coccinelle à damier (Propylea quatuordecimpunctata)
Coccinelle à deux points (Adalia bipunctata)
Coccinelle à dix points (Adalia decempunctata)
Coccinelle asiatique (Harmonia axyridis)
Coccinelle de la Bryone (Henosepilachna argus)
Coccinelle des landes (Chilocorus bipustulatus)
Coccinelle velue à bandes (Scymnus interruptus)
Colletes cunicularius
Collier-de-corail (Aricia agestis)

Corise de la jusquiame 
(Corizus hyoscyami)
Cryptomyzus ribis
Dasineura urticae
Dicranotropis hamata
Dilophus sp
Disparate (Lymantria dispar)
Dyroderes umbraculatus
Empis marqueté (Empis tessellata)
Eristale gluante (Eristalis tenax)
Eristalis arbustorum
Eristalis similis
Eurydema ornata
Eusomus ovulum
Euura proxima
Flambé (Iphiclides podalirius)
Fourmi échancrée (Lasius emarginatus)
Galle lenticulaire du chêne 
(Neuroterus quercusbaccarum)
Gamma (Autographa gamma)
Gastrallus laevigatus
Gendarme (Pyrrhocoris apterus)
Géocore à tête rouge 
(Geocoris erythrocephalus)
Grand bombyle (Bombylius major)
Grande coccinelle orange 
(Halyzia sedecimguttata)
Sauterelle verte (Tettigonia viridissima)
Grande Tortue (Nymphalis polychloros)
Graphopsocus cruciatus

Liste exhaustive des espèces rencontrées sur les Berges de Seine et dans les parcs 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 (toute la journée)

Insectes (154 espèces)



© François Cougot de la Ribère 

Guêpe germanique (Vespula germanica)
Halictus scabiosae
Hédobie impériale (Ptinomorphus imperialis)
Hespérie de l'Alcée (Carcharodus alceae)
Hétérogaster de l'ortie (Heterogaster urticae)
Hypocassida subferruginea
Isside commun (Issus coleoptratus)
Libellule déprimée (Libellula depressa)
Limonia nigropunctata
Louvette (Korscheltellus lupulinus)
Malachie à deux points 
(Malachius bipustulatus)
Mélècte commune (Melecta albifrons)
Micromus variegatus
Minettia longipennis
Miris striatus
Mouche-à-scie à trois bandes jaunes 
(Macrophya montana)
Mouche-à-scie cordelière (Allantus cinctus)
Mouche-à-scie porte-cœur 
(Tenthredopsis litterata)
Muscina stabulans
Myathropa florea
Myopa sp
Nabide-fourmi (Himacerus mirmicoides)
Nemopoda nitidula
Némusien (Lasiommata maera)
Néphrotome de Pierre 
(Nephrotoma appendiculata)

Nomada bifasciata 
Nomada ruficornis 
Osmie rousse (Osmia bicornis)
Pediaspis aceris
Penthimia nigra
Periphyllus testudinaceus
Petit Paon de Nuit (Saturnia pavonia)
Petite coccinelle orange (Vibidia duodecimguttata)
Phyllobius betulinus
Piéride de la Rave (Pieris rapae)
Piéride de l'Ibéride (Pieris mannii)
Piéride du Chou (Pieris brassicae)
Piéride du Lotier (Leptidea sinapis)
Piéride du Navet (Pieris napi)
Polydrusus inustus
Polyphaga sp
Psylle de l'arbre de Judée (Cacopsylla pulchella)
Puceron noir de la Luzerne (Aphis craccivora)
Puceron vert du rosier (Macrosiphum rosae)
Punaise arlequin (Graphosoma italicum)
Punaise arlequin (Graphosoma italicum)
Punaise verte à raies & rouges ou blanches (Eurydema oleracea)
Punaise verte ponctuée (Nezara viridula)
Pyrauste de la Menthe (Pyrausta aurata)
Pyrrhalta viburni
Rhagonycha nigriventris
Rhopalus subrufus
Rhynchite rouge du pommier (Tatianaerhynchites aequatus)
Robert-le-Diable (Polygonia c-album)

Sarcophaga
Sésie apiforme (Sesia apiformis)
Sphecodes albilabris
Stigmella aurella
Syrphe ceinturé (Episyrphus balteatus)
Téléphore de campagne
(Cantharis rustica)
Tenthredo temula
Tetraneura nigriabdominalis
Tettigometra impressopunctata
Thécla de l'Orme (Satyrium w-album)
Tingis auriculata
Tinodes waeneri
Tipule à bords des ailes bruns 
(Tipula oleracea)
Tircis (Pararge aegeria)
Vrillette brune à bandes grises 
(Ochina ptinoides)
Vulcain (Vanessa atalanta)
Yponomeuta sp.

Insectes



© François Cougot de la Ribère 

Acalitus brevitarsus
Aceria fraxinivora
Aceria macrorhyncha
Agélène à labyrinthe (Agelena labyrinthica)
Anelosimus vittatus
Anyphène à chevrons (Anyphaena accentuata)
Araneus sturmi
Araniella sp
Cheiracanthium mildei
Dictyna arundinacea
Dictyna uncinata
Dictyne fille (Nigma puella)
Diodie tête de mort (Zilla diodia)
Épeire à bosses (Gibbaranea bituberculata)
Épeire des roseaux (Larinioides cornutus)
Eratigena sp
Frontinellina frutetorum
Icius subinermis
Nigma flavescens
Oxyopes lineatus
Pardosa sp
Phalangium opilio
Philodromus albidus
Philodromus buxi
Philodromus rufus
Phytopte du tilleul (Eriophyes tiliae)
Pseudeuophrys erratica
Salticus zebraneus
Saltique arlequin (Salticus scenicus)

Saltique cuivré (Heliophanus cupreus)
Tetragnatha montana
Thomise Napoléon (Synema globosum)
Thomise rayé (Runcinia grammica)
Xystique (Xysticus)

Liste exhaustive des espèces rencontrées sur les Berges de Seine et dans les parcs 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 (toute la journée)

Crustacés
Cloporte commun (Armadillidium vulgare)
Hyloniscus riparius
Platyarthrus hoffmannseggii
Trachelipus rathkii

Arachnides (34 espèces)

Bouton commun (Discus rotundatus)
Caragouille globuleuse (Cernuella virgata)
Cernuella sp
Clausilie commune (Clausilia bidentata)
Columelle obèse (Columella aspera)
Escargot des jardins (Cepaea hortensis)
Escargot petit-gris (Cornu aspersum)
Escargot turc (Helix lucorum)
Grand luisant (Oxychilus draparnaudi)
Hélicelle trompette (Helicella itala itala)
Maillot commun (Lauria cylindracea)
Vallonie costulée (Vallonia costata)
Veloutée commune (Trochulus hispidus)

Gastéropodes (13 espèces)

Polyxenus lagurus

Myriapode (mille-patte)



© Diane Plessier

Liste exhaustive des espèces rencontrées sur les Berges de Seine et dans les parcs 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 (toute la journée)

Achillée millefeuille (Achillea millefolium)
Ail des vignes (Allium vineale)
Ailante glanduleux (Ailanthus altissima)
Alliaire (Alliaria petiolata)
Alpiste roseau (Phalaris arundinacea)
Angélique sylvestre (Angelica sylvestris)
Anthrisque sylvestre (Anthriscus sylvestris)
Arbre à perruque (Cotinus coggygria)
Arbre de Judée (Cercis siliquastrum)
Aristoloche clématite (Aristolochia clematitis)
Armoise commune (Artemisia vulgaris)
Aubépine à un style (Crataegus monogyna)
Aubour faux ébénier (Laburnum anagyroides)
Aulne glutineux (Alnus glutinosa)
Benoîte des villes (Geum urbanum)
Berce sphondyle (Heracleum sphondylium)
Bident feuillé (Bidens frondosa)
Bourrache officinale (Borago officinalis)
Brachypode des forêts 
(Brachypodium sylvaticum)
Brome stérile (Anisantha sterilis)
Brome stérile (Bromus sterilis)
Bryone dioïque (Bryonia dioica)
Buddleia de David (Buddleja davidii)
Capselle bourse-à-pasteur 
(Capsella bursa-pastoris)
Cardamine des prés (Cardamine pratensis)
Cardamine hérissée (Cardamine hirsuta)
Carotte sauvage (Daucus carota)

Céraiste aggloméré (Cerastium glomeratum)
Cerfeuil enivrant (Chaerophyllum temulum)
Chardon crépu (Carduus crispus)
Charme commun (Carpinus betulus)
Chêne vert (Quercus ilex)
Chèvrefeuille du Japon (Lonicera japonica)
Chèvrefeuille très parfumé 
(Lonicera fragrantissima)
Choisya terné (Choisya ternata)
Cirse commun (Cirsium vulgare)
Cirse des champs (Cirsium arvense)
Clématite des haies (Clematis vitalba)
Consoude officinale (Symphytum officinale)
Coquelicot (Papaver rhoeas)
Cornouiller mâle (Cornus mas)
Cornouiller sanguin (Cornus sanguinea)
Cornouiller soyeux (Cornus sericea)
Cotonéaster (Cotoneaster)
Dactyle aggloméré (Dactylis glomerata)
Ellébore d’Orient (Helleborus orientalis)
Épipactide helléborine (Epipactis helleborine)
Érable champêtre (Acer campestre)
Érable negundo (Acer negundo)
Érable plane (Acer platanoides)
Érable sycomore (Acer pseudoplatanus)
Érodium à feuilles de ciguë (Erodium cicutarium)
Érodium musqué (Erodium moschatum)
Eupatoire chanvrine (Eupatorium cannabinum)
Euphorbe péplus (Euphorbia peplus)
Ficaire printanière (Ficaria verna)
Figuier d'Europe (Ficus carica)

Frêne à feuilles étroites (Fraxinus angustifolia)
Frêne à fleur (Fraxinus ornus)
Frêne élevé (Fraxinus excelsior)
Fumeterre grimpante (Fumaria capreolata)
Fumeterre officinale (Fumaria officinalis)
Fusain d'Europe (Euonymus europaeus)
Gaillet à feuilles rondes (Galium rotundifolium)
Gaillet gratteron (Galium aparine)
Géranium à feuilles rondes 
(Geranium rotundifolium)
Géranium découpé (Geranium dissectum)
Géranium des Pyrénées (Geranium pyrenaicum)
Géranium fluet (Geranium pusillum)
Géranium herbe-à-Robert (Geranium robertianum)
Géranium mou (Geranium molle)
Gesse sylvestre (Lathyrus sylvestris)
Gléchome lierre terrestre (Glechoma hederacea)
Gouet d'Italie (Arum italicum)
Grande bardane (Arctium lappa)
Grande chélidoine (Chelidonium majus)
Groseillier rouge (Ribes rubrum)
Hémérocalle lys-asphodèle
(Hemerocallis lilioasphodelus)
Herbe Catois (Prunella vulgaris)
Hêtre des forêts (Fagus sylvatica)
Himantoglosse bouc (Himantoglossum hircinum)
Houblon lupulin (Humulus lupulus)
Houx commun (Ilex aquifolium)
Iris faux acore (Iris pseudacorus)
Ivraie (Lolium)
Jacobée commune (Jacobaea vulgaris)

Plantes à fleurs (472 espèces) 
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Koelreutéria paniculé (Koelreuteria paniculata)
Laîche à épis pendants (Carex pendula)
Laîche des rives (Carex riparia)
Laîche écartée (Carex divulsa)
Laîche espacée (Carex remota)
Laîche hérissée (Carex hirta)
Laiteron des champs (Sonchus arvensis)
Laiteron épineux (Sonchus asper)
Laiteron potager (Sonchus oleraceus)
Laitue cultivée (Lactuca sativa)
Laitue scariole (Lactuca serriola)
Laitue vireuse (Lactuca virosa)
Lamier pourpre (Lamium purpureum)
Lierre grimpant (Hedera helix)
Liseron des haies (Convolvulus sepium)
Lunaire annuelle (Lunaria annua)
Luzerne cultivée (Medicago sativa)
Luzerne d'Arabie (Medicago arabica)
Luzerne lupuline (Medicago lupulina)
Lycope d'Europe (Lycopus europaeus)
Mahonia à feuilles de houx (Berberis aquifolium)
Marronnier (Aesculus)
Marronnier d'Inde (Aesculus hippocastanum)
Mauve négligée (Malva neglecta)
Mauve sylvestre (Malva sylvestris)
Mélilot blanc (Melilotus albus)
Mélisse officinale (Melissa officinalis)
Millepertuis perforé (Hypericum perforatum)
Morelle douce-amère (Solanum dulcamara)

Myriophylle en épi (Myriophyllum spicatum)
Nandine domestique (Nandina domestica)
Nigelle de Damas (Nigella damascena)
Noisetier commun (Corylus avellana)
Orchis pyramidal (Anacamptis pyramidalis) 
Orge sauvage (Hordeum murinum)
Orme mineur (Ulmus minor)
Ortie dioïque (Urtica dioica)
Pâquerette vivace (Bellis perennis)
Pariétaire de Judée (Parietaria judaica)
Passerage drave  (Lepidium draba)
Patience à feuilles obtuses (Rumex obtusifolius)
Pâturin annuel (Poa annua)
Pâturin commun (Poa trivialis)
Pâturin des prés (Poa pratensis)
Pavot d'Orient (Papaver orientale)
Pervenche élevée (Vinca major)
Petite bardane (Arctium minus)
Peuplier blanc (Populus alba var. pyramidalis)
Phacélie à feuilles de tanaisie 
(Phacelia tanacetifolia)
Phragmite austral (Phragmites australis)
Picride fausse épervière (Picris hieracioides)
Pissenlit officinal (Taraxacum officinale)
Pissenlit (Taraxacum)
Plantain élevé (Plantago major)
Plantain lancéolé (Plantago lanceolata)
Platane (Platanus)
Platane d'Orient (Platanus orientalis)

Porcelle enracinée (Hypochaeris radicata)
Potentille rampante (Potentilla reptans)
Prunier domestique (Prunus domestica)
Prunier du Portugal (Prunus lusitanica)
Prunier laurier-cerise (Prunus laurocerasus)
Prunier merisier (Prunus avium)
Pyracantha écarlate (Pyracantha coccinea)
Raifort rustique (Armoracia rusticana)
Renoncule âcre (Ranunculus acris subsp. acris)
Renoncule bulbeuse (Ranunculus bulbosus)
Renoncule rampante (Ranunculus repens)
Renouée des oiseaux (Polygonum aviculare)
Renouée du Japon (Reynoutria japonica)
Robinier faux-acacia (Robinia pseudoacacia)
Ronce bleue (Rubus caesius)
Ronce ligneuse (Rubus fruticosus)
Rose trémière (Alcea rosea)
Rosier (Rosa)
Salicaire commune (Lythrum salicaria)
Saponaire officinale (Saponaria officinalis)
Sauge à petites feuilles (Salvia microphylla)
Saule  gris cendré foncé (Salix atrocinerea)
Saule blanc (Salix alba)
Silène à feuilles larges (Silene latifolia)
Sisymbre officinal (Sisymbrium officinale)
Stellaire intermédiaire (Stellaria media)

Plantes à fleurs 



Plantes à fleurs 

Sureau noir (Sambucus nigra)
Symphorine blanche (Symphoricarpos albus)
Tanaisie commune (Tanacetum vulgare)
Toona de Chine (Toona sinensis)
Trèfle des prés (Trifolium pratense)
Trèfle oseille à fleurs jaunes (Oxalis corniculata)
Trèfle rampant (Trifolium repens)
Troène à feuilles ovales (Ligustrum ovalifolium)
Troène commun (Ligustrum vulgare)
Tulipier de Virginie (Liriodendron tulipifera)
Valérianelle potagère (Valerianella locusta)
Véronique à feuilles de lierre (Veronica hederifolia)
Véronique à feuilles de serpolet (Veronica serpyllifolia)
Véronique à feuilles presque lobées (Veronica sublobata)
Véronique de Perse (Veronica persica)
Véronique des champs (Veronica arvensis)
Véronique petit-chêne (Veronica chamaedrys)
Vesce cracca (Vicia cracca)
Vesce cultivée (Vicia sativa)
Violette odorante (Viola odorata)
Viorne (Viburnum)
Viorne obier (Viburnum opulus)
Viorne tin (Viburnum tinus)

Prétidophytes (fougères et prêles)

Hépatique 

Lichen 

© Gilles Carcassès

Doradille noire (Asplenium adiantum-nigrum)
Doradille rue-des-murailles (Asplenium ruta-muraria)
Doradille scolopendre (Asplenium scolopendrium)
Prêle des champs (Equisetum arvense)

Lunularia cruciata

Xanthoria parietina
Punctelia borreri
Flavoparmelia soredians
Candelaria concolor
Punctelia subrudecta
Parmotrema perlatum
Physcia adscendens
Lecanora rupicola
Lecanora muralis
Lecanora albescens
Lecidella elaeochroma

Gymnosperme 

Gingko biloba



La biodiversité 
de la Réserve écologique 

Des jardins cultivés à la friche herbacée en passant par les prairies : 
un vrai sanctuaire pour la faune et la flore ! 

©  Hemminki Johan



L’écureuil roux
Sciurus vulgaris

Ce petit mammifère a besoin de plusieurs hectares arborés pour 
se déplacer d’une branche à l’autre en restant à l’abri des prédateurs. 
Assez craintif, il peut toutefois se laisser observer s’il est occupé à 
manger noix et noisettes !

© François Cougot de la Ribère



La mésange à longue queue
Aegithalos caudatus

Aussi appelé orite, cet oiseau est très social : il se déplace
en groupe familial de 3 à 20 individus. Elle construit son 
petit nid à l’aide de mousses, plumes, lichens.

© Stéphan Clozeau



Le pouillot véloce
Phylloscopus collybita

Aussi appelé chiff-chaff ou compteur d’écu, ce petit 
oiseau jaune au plumage jaune clair construit son nid 
à même le sol. Alors pour éviter d’être dérangé par 
les chats ou les plus gros oiseaux, il choisira bien 
volontiers un gros massif de ronces ou de buissons épineux !

Écoutez son chant !

© Stéphan Clozeau



La fauvette à tête noire
Sylvia atricapilla

Les mâles, identifiables à leur calotte noire sur la tête, sont de très 
bons chanteurs ! Les femelles quant à elles ont des plumes brunes à 
rousses du sommet de la tête. Le couple fabrique son nid dans les 
buissons vers la fin du mois d’avril : tailler ses haies à cette période 
peut mettre gravement en péril la vie des poussins !

© Stéphan Clozeau



La poule 
Gallus gallus domesticus 

Saviez-vous qu’il y a un poulailler pédagogique dans la ville ? 
L’association du jardin partagé « Les Gens du Jardin »
s’occupe chaque jour des poules et du lapin qui y vivent, ainsi
que d’un grand potager partagé. Car la biodiversité ce n’est pas 
seulement les animaux et plantes sauvages mais également 
la grande diversité des espèce cultivées !



L’éristale des fleurs
Myathropa florea

Mais quel est cette drôle abeille aux gros yeux 
et aux antennes si courtes qu’on ne les voit 
même pas sur la photo ? Ce n’est justement 
pas une abeille mais bien une mouche 
déguisée en abeille ! Aussi appelées syrphes, 
ces farceuses sont mimétiques et évitent 
ainsi de se faire dévorer !

© François Cougot de la Ribère



Le tircis
Pararge aegeria

Ce papillon présente 6 ocelles noires à tâches blanches sur la face supérieure des ailes. 
Il est souvent présent dans les lisières et les zones boisées car il préfère la mi-ombre au 
soleil. Les femelles pondent leurs œufs sur des graminées.

© François Cougot de la Ribère



La sylvaine 
Ochlodes sylvanus

Ce discret papillon est 
reconnaissable à sa couleur 
brun-rousse, à la forme de la 
massue au bout de ses 
antennes ainsi qu’à ses ailes 
qui ne sont jamais rabattue 
sur un même plan. 

© François Cougot de la Ribère



La coccinelle arlequin
Harmonia axyridis

© François Cougot de la Ribère

Cette coccinelle, dont on voit ici la larve, est une grande vorace car elle 
se nourrit d’énormément de pucerons chaque jour (jusqu’à plusieurs 
centaines !). C’est pour cette raison qu’elle a été amenée en France depuis 
l’Asie au début des années 2000. Elle va bientôt se métamorphoser 
et prendre la forme que l’on connaît plus communément. 



L’oedemère vert
Oedemera nobilis

Cet insecte métallique fait partie de la famille des coléoptères. 
Il affectionne particulièrement les herbes hautes et les fleurs 
car les adultes se nourrissent de pollen tandis que les larves 
mangent des bois et branches. Ici il s’agit d’un mâle, 
reconnaissable à ses fémurs élargis.

© François Cougot de la Ribère



La grande sauterelle verte
Tettigonia veridissima 

La grande sauterelle verte est le plus grand orthoptère que l’on peut 
trouver dans les jardins et l’un des plus communs. Ici, il s’agit d’un 
jeune qui n’a pas encore déployé ses ailes. 
Elle aime particulièrement se cacher dans les buissons de ronces. 
Contrairement à une idée reçue, elle ne consomme pas en majorité 
les fruits ni légumes du jardin mais préfère les mouches, chenilles 
et autres larves d’insectes, c’est donc plutôt  une alliée qu’une 
ennemie du jardinier ! 

© François Cougot de la Ribère



© François Cougot de la Ribère

La lithobie
Lithobius forficatus 

Ce mille-patte  (comptez les pour vérifier !) 
vit à l’abri de la lumière, sous un tas de 
feuilles mortes ou de bois en décomposition. 
Elle se nourrit de nombreuses petites bêtes 
croisées sur son chemin à la tombée de la 
nuit. Elle se fera un plaisir de dévorer 
pucerons, fourmis, chenilles ou araignées !



La ronce 
Rubus fruticosus

© François Cougot de la Ribère

Plante épineuse et vigoureuse, la ronce s’installe 
sur les terrains où les jardiniers interviennent peu… 
Mais pourquoi devrions-nous la laisser pousser
sur des parcelles choisies ? Car elle fait le bonheur 
des insectes pollinisateurs (ici du bourdon terrestre 
et de l’abeille mellifère), et des gourmands avec 
ses mûres délicieuses en été !



La renoncule à petites fleurs 
Ranunculus parviflorus

Bonne nouvelle : cette plante qui fut autrefois en danger d’extinction 
et donc protégée voit aujourd’hui ses populations augmenter ! 
Elle semble apprécier les milieux urbains et en particulier les prairies 
sur terrains sablonneux qui peuvent s’assécher en été mais être très 
humides en automne.

© Tela Botanica
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Liste exhaustive des espèces rencontrées à la Réserve écologique 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 (toute la journée)
Insectes (73 espèces)

Abeille charpentière (Xylocopa violacea)
Abeille domestique (Apis mellifera)
Andrena haemorrhoa
Anthonomus rubi
Anthophila fabriciana
Anthophore commune (Anthophora plumipes)
Antribe minime (Anthribus nebulosus)
Austrolimnophila latistyla
Azuré des Nerpruns (Celastrina argiolus)
Bourdon des champs (Bombus pascuorum)
Bourdon des prés (Bombus pratorum)
Calliphora vicina
Chrysomèle du Romarin (Chrysolina americana)
Coccinelle à damier 
(Propylea quatuordecimpunctata)
Coccinelle arlequin (Harmonia axyridis)
Corée marginée (Coreus marginatus)
Corizus hyoscyami hyoscyami
Cycliste maillot-vert (Oedemera nobilis)
Cynips quercusfolii
Dasytes croceipes
Decticelle cendrée (Pholidoptera griseoaptera)
Disparate (Lymantria dispar)
Ectopsocus briggsi
Ectopsocus petersi
Empis marqueté (Empis tessellata)
Epistrophe eligans
Eristalis similis
Eurydema ornata

Eurydema ventralis
Flambé (Iphiclides podalirius)
Fourmi échancrée (Lasius emarginatus)
Fourmi mineuse (Formica cunicularia)
Fourmi noire des jardins (Lasius niger)
Fourmi quadriponctuée 
(Dolichoderus quadripunctatus)
Galle lenticulaire du chêne 
(Neuroterus quercusbaccarum)
Gamma (Polygonia c-album)
Gothique (Orthosia gothica)
Grammoptera sp
Ischnodemus sabuleti
Isside commun (Issus coleoptratus)
Lepturette rousse (Grammoptera ruficornis)
Leskia aurea
Lucilia sp
Mégachile du rosier (Megachile centuncularis)
Minettia longipennis
Myathropa florea
Nabis rugosus
Nephrotoma quadrifaria
Néphrotome de Pierre (Nephrotoma appendiculata)
Orthosie du Cerisier (Orthosia cerasi)
Osmie rousse (Osmia bicornis)
Otites jucunda
Penthimia nigra
Periphyllus sp
Péritèle gris (Peritelus sphaeroides)

Petite nymphe au corps de feu 
(Pyrrhosoma nymphula)
Phyllobius pyri
Piéride de l'Ibéride (Pieris mannii)
Poisson d'argent (Lepisma saccharina)
Puceron vert du rosier 
(Macrosiphum rosae)
Punaise verte (Palomena prasina)
Pyrrhalta viburni
Rhopalus subrufus
Rhyparochromus vulgaris
Rhyzobius chrysomeloides
Scathophaga lutaria
Sphaerophoria scripta
Stenodema laevigata
Stephanitis pyri
Stethorus pusillus
Syrphus sp
Tipula vernalis
Tircis (Pararge aegeria)



© François Cougot de la Ribère 

Liste exhaustive des espèces rencontrées à la Réserve écologique 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 (toute la journée)

Arachnides (27 espèces)
Aceria fraxinivora
Aceria macrorhyncha
Anelosimus vittatus
Anystis sp
Carrhotus xanthogramma
Cheiracanthium
Clubiona comta
Diodie tête de mort (Zilla diodia)
Dipoena melanogaster
Épeire à bosses (Gibbaranea bituberculata)
Épeires concombres (Araniella cucurbitina)
Evarcha arcuata
Heliophanus sp
Macaroeris nidicolens
Mangore petite-bouteille (Mangora acalypha)
Oxyopes lineatus
Pardosa lugubris
Pardose forestière (Pardosa saltans)
Philodromus rufus
Phytopte du tilleul (Eriophyes tiliae)
Pisaure admirable (Pisaura mirabilis)
Saltique cuivré (Heliophanus cupreus)
Steatoda nobilis
Theridion varians
Thomise Napoléon (Synema globosum)
Trachyzelotes pedestris
Zoropse à pattes épineuses (Zoropsis spinimana)

Armadillidium nasatum
Cloporte commun (Oniscus asellus)
Philoscie des mousses (Philoscia muscorum)
Porcellio scaber
Porcellio spinicornis
Trichoniscus sp

Crustacés

Deuterosminthurus pallipes
Entomobrya muscorum

Collemboles

Escargots
Bulime boueux (Merdigera obscura)
Clausilie commune (Clausilia bidentata bidentata)
Escargot des haies (Cepaea nemoralis)
Escargot petit-gris (Cornu aspersum)
Hélice carénée (Hygromia cinctella)
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Liste exhaustive des espèces rencontrées à la Réserve écologique 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 (toute la journée)

Oiseaux (26 espèces)
Accenteur mouchet (Prunella modularis)
Balbuzard pêcheur (Pandion haliaetus), en vol
Busard des roseaux (Circus aeruginosus), en vol
Choucas des tours (Coloeus monedula)
Corneille noire (Corvus corone)
Épervier d'Europe (Accipiter nisus), en vol
Étourneau roselin (Pastor roseus)
Faucon crécerelle (Falco tinnunculus)
Fauvette à tête noire (Sylvia atricapilla)
Goéland leucophée (Larus michahellis)
Grand Cormoran (Phalacrocorax carbo)
Martinet noir (Apus apus)
Merle noir (Turdus merula)
Mésange à longue queue (Aegithalos caudatus caudatus)
Mésange à longue queue (Aegithalos caudatus)
Mésange bleue (Cyanistes caeruleus)
Mésange charbonnière (Parus major)
Moineau domestique (Passer domesticus)
Perruche à collier (Psittacula krameri)
Pic épeiche (Dendrocopos major)
Pie bavarde (Pica pica)
Pigeon ramier (Columba palumbus)
Pouillot véloce (Phylloscopus collybita)
Rougegorge familier (Erithacus rubecula)
Rougequeue noir (Phoenicurus ochruros)
Tourterelle turque (Streptopelia decaocto)
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Liste exhaustive des espèces rencontrées à la Réserve écologique 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 (toute la journée)

Plantes (139 espèces)
Achillée millefeuille (Achillea millefolium)
Ailante glanduleux (Ailanthus altissima)
Alchémille (Alchemilla sp)
Alliaire (Alliaria petiolata)
Anthrisque commun (Anthriscus caucalis)
Armoise (Artemisia verlotiorum)
Armoise commune (Artemisia vulgaris)
Barbarée commune (Barbarea vulgaris)
Benoîte des villes (Geum urbanum)
Bourrache officinale (Borago officinalis)
Brome stérile (Anisantha sterilis)
Bryone dioïque (Bryonia dioica)
Buddleia de David (Buddleja davidii)
Capselle bourse-à-pasteur 
(Capsella bursa-pastoris)
Cardamine hérissée (Cardamine hirsuta)
Carotte sauvage (Daucus carota)
Céraiste aggloméré (Cerastium glomeratum)
Céraiste des sources (Cerastium fontanum)
Cerfeuil enivrant (Chaerophyllum temulum)
Charme commun (Carpinus betulus)
Chèvrefeuille à cupule (Lonicera pileata)
Cirse commun (Cirsium vulgare)
Cirse des champs (Cirsium arvense)
Clématite des haies (Clematis vitalba)
Consoude officinale (Symphytum officinale)
Cornouiller sanguin (Cornus sanguinea)
Dactyle aggloméré (Dactylis glomerata)
Égopode podagraire (Aegopodium podagraria)

Épine-vinette (Mahonia sp)
Érable champêtre (Acer campestre)
Érable sycomore (Acer pseudoplatanus)
Érodium à feuilles de ciguë (Erodium cicutarium)
Euphorbe péplus (Euphorbia peplus)
Fausse arabette de Thalius (Arabidopsis thaliana)
Ficaire printanière (Ficaria verna)
Fraisier sauvage (Fragaria vesca)
Frêne élevé (Fraxinus excelsior)
Gaillet à feuilles rondes (Galium rotundifolium)
Gaillet gratteron (Galium aparine)
Géranium à feuilles rondes 
(Geranium rotundifolium)
Géranium découpé (Geranium dissectum)
Géranium herbe-à-Robert (Geranium robertianum)
Géranium mou (Geranium molle)
Gesse à feuilles larges (Lathyrus latifolius)
Gléchome lierre terrestre (Glechoma hederacea)
Gouet d'Italie (Arum italicum)
Grande chélidoine (Chelidonium majus)
Groseillier rouge (Ribes rubrum)
Houblon lupulin (Humulus lupulus)
Houlque laineuse (Holcus lanatus)
Iris faux acore (Iris pseudacorus)
Iris fétide (Iris foetidissima)
Laîche à épis pendants (Carex pendula)
Laîche des marais (Carex acutiformis)
Laîche des rives (Carex riparia)
Laîche écartée (Carex divulsa)

Laîche glauque (Carex flacca)
Laiteron épineux (Sonchus asper)
Laiteron potager (Sonchus oleraceus)
Laitue scariole (Lactuca serriola)
Laitue vireuse (Lactuca virosa)
Lamier blanc (Lamium album)
Lamier pourpre (Lamium purpureum)
Lampsane commune (Lapsana communis)
Laurier noble (Laurus nobilis)
Lierre grimpant (Hedera helix)
Lilas commun (Syringa vulgaris)
Liseron des champs (Convolvulus arvensis)
Liseron des haies (Convolvulus sepium)
Lotier corniculé (Lotus corniculatus)
Luzerne cultivée (Medicago sativa)
Luzerne d'Arabie (Medicago arabica)
Luzerne lupuline (Medicago lupulina)
Luzerne naine (Medicago minima)
Mahonia à feuilles de houx
 (Berberis aquifolium)
Matricaire camomille (Matricaria chamomilla)
Mauve négligée (Malva neglecta)
Mauve sylvestre (Malva sylvestris)
Millepertuis perforé (Hypericum perforatum)
Noisetier commun (Corylus avellana)
Noyer royal (Juglans regia)
Orge sauvage (Hordeum murinum)
Ortie dioïque (Urtica dioica)
Oxalide de Dillenius (Oxalis dillenii)
Pâquerette vivace (Bellis perennis)
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Liste exhaustive des espèces rencontrées à la Réserve écologique 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 (toute la journée)

Plantes 
Passerage drave  (Lepidium draba)
Patience oseille (Rumex acetosa)
Pâturin annuel (Poa annua)
Pâturin commun (Poa trivialis)
Pâturin des prés (Poa pratensis)
Petite bardane (Arctium minus)
Phragmite austral (Phragmites australis)
Picride fausse épervière (Picris hieracioides)
Picride fausse vipérine (Helminthotheca echioides)
Pissenlit officinal (Taraxacum officinale)
Plantain élevé (Plantago major subsp. major)
Plantain lancéolé (Plantago lanceolata)
Porcelle enracinée (Hypochaeris radicata)
Potentille des Indes (Potentilla indica)
Potentille rampante (Potentilla reptans)
Potérium sanguisorbe (Poterium sanguisorba)
Primevère commune (Primula vulgaris)
Prunier domestique (Prunus domestica)
Prunier du Portugal (Prunus lusitanica)
Prunier merisier (Prunus avium)
Pyracantha écarlate (Pyracantha coccinea)
Renoncule à petites fleurs (Ranunculus parviflorus)
Renoncule rampante (Ranunculus repens)
Renouée des oiseaux (Polygonum aviculare)
Robinier faux-acacia (Robinia pseudoacacia)
Ronce bleue (Rubus caesius)
Ronce ligneuse (Rubus fruticosus)
Rosier des chiens (Rosa canina)
Saponaire officinale (Saponaria officinalis)

Schédonore roseau (Schedonorus arundinaceus)
Séneçon commun (Senecio vulgaris)
Silène à feuilles larges (Silene latifolia)
Silène commun (Silene vulgaris)
Solidage (Solidago sp)
Sureau noir (Sambucus nigra)
Tanaisie commune (Tanacetum vulgare)
Torilide noueuse (Torilis nodosa)
Trèfle des prés (Trifolium pratense)
Trèfle rampant (Trifolium repens)
Tussilage pas-d'âne (Tussilago farfara)
Valérianelle potagère (Valerianella locusta)
Véronique à feuilles de lierre (Veronica hederifolia)
Véronique à feuilles presque lobées (Veronica sublobata)
Véronique de Perse (Veronica persica)
Véronique des champs (Veronica arvensis)
Vesce cultivée (Vicia sativa)
Vesce des moissons (Vicia segetalis)
Vesce hérissée (Vicia hirsuta)
Vigne-vierge commune (Parthenocissus inserta)
Violette de Rivinus (Viola riviniana)
Viorne lantane (Viburnum lantana)

Cloque du pêcher (Taphrina deformans)
Phragmidium mucronatum

Lichen encroûtant jaune (Xanthoria parietina)
Phaeophyscia orbicularis

Champignons

Lichens 



La biodiversité des jardins 
familiaux des Presles 

L’art de faire rimer agriculture et nature en ville !



Le Rougequeue noir
Phoenicurus ochruros
Habitant discret du vieux bâti agricole ou urbain, ce petit oiseau aime 
se percher sur les toits, câbles et antennes satellites pour chanter.
Il se nourrit d’insectes et notamment de larves comme les chenilles.
Il récolte herbes sèches et mousses pour construire son nid : s’il en 
est satisfait il reviendra nicher au même endroit chaque année !
En hiver, certains migrent autour de la Méditerrannée, d’autres 
s’adaptent et passent l’hiver en Île-de-France. 

Écoutez son chant !

© Adrien Stachowiak



Le Martinet noir 
Apus apus

Cet oiseau que l’on pourrait confondre avec une hirondelle 
a la particularité de ne jamais se poser : il mange, se 
reproduit et dort même en volant au dessus des nuages ! 
Pour trouver l’énergie nécessaire au vol, il capture de 
nombreux insectes volants dont les pucerons et les 
moustiques, c’est donc un excellent allié ! 

Madame martinet ne se posera qu’une fois dans l’année 
pour pondre ses œufs. Ses petits grandissent dans un nid 
posé dans les cavités  des bâtiments et des toitures. 
La rénovation des maisons et immeubles à la mauvaise 
période et sans prévoir des nichoirs peuvent leur être 
fatale. En Île-de-France, c’est une espèce menacée.

Ecoutez son cri !

© Mahmoud Yahyaoui



L’étourneau sansonnet 
Sturnus vulgaris

Facilement identifiable à son plumage tacheté de blanc et à son bec jaune 
(qui devient noir en hiver !), l’étourneau est un oiseau très social. 
Les familles se regroupent en été dans des perchoirs qui peuvent 
comporter plusieurs milliers d’individus. 
C’est un très bon imitateur, il peut reproduire les jappements du chien, 
les caquètements de la poule ou encore les bêlements de moutons
qui seraient à proximité.
Il est aussi un excellent auxiliaire au jardin puisqu’ils consomment 
nombres de taupins, chenilles, limaces et petits escargots. Il apprécie 
aussi vers de terre et cloporte et donc préfèrent les jardins pleins de vie !

Écoutez son cri !

© François Cougot de la Ribère 



Le pigeon ramier
Columba palumbus

Aussi appelés « palombes », ces pigeons se distinguent 
de leurs cousins les pigeons bisets par une tache blanche 
à l’arrière du cou, un bec orangé et une couleur grisâtre tirant 
sur le violet, assez uniforme. 
Le pigeon ramier est plutôt granivore et préfère se percher 
dans les arbres plutôt que sur les façades des immeubles 
pour créer son nid auquel il restera fidèle, comme 
à sa compagne, toute sa vie !

Écoutez la chanter !

© Alexas Fotos



Le moineau domestique
Passer domesticus

Facilement reconnaissable à son bavoir noir, son bec épais 
de granivore et sa calotte grise au printemps au sommet 
de la tête, le moineau domestique et son gazouillis sont bien 
connus et pourtant ses populations connaissent un fort 
déclin. En effet, il manque d’insectes pour nourrir les 
poussins, en raison de la disparition des prairies et l’utilisation 
d’insecticides. Les haies ou les cavités dans les vieux 
bâtiments, très utiles à la construction des nids, viennent 
également à manquer. Planter des arbustes et installer 
des nichoirs les aideraient donc beaucoup !

Découvrez toutes les 
espèces de moineaux ! 

© François Cougot de la Ribère 



La merlette 
Turdus merula 

Contrairement à son compagnon le merle noir qui a des 
plumes noires, un bec jaune et une auréole jaune autour de 
l’œil, Dame Merlette est entièrement brune. 
Discrète, elle bâti un nid de branchages et de terre au milieu 
des feuilles d’arbres ou du lierre. Ses baies lui offrent 
d’ailleurs un excellent repas tout au long de l’hiver durant 
lequel ses mets préférés, vers de terre et chenilles viennent à 
manquer. 

Écoutez le mâle 
chanter !

© François Cougot de la Ribère 



Le sphinx  colibri 
Macroglossum stellaratum 

Ce papillon aussi appelé « moro-sphinx » est très reconnaissable a son vol stationnaire : il peut 
faire jusqu’à 75 battements d’ailes par secondes  pour rester devant sa fleur et aspirer un 
maximum de nectar ! Il utilise pour  cela sa trompe qui mesure jusqu’à 3 centimètre soit 
pratiquement la même taille de son corps.

©  Erik Karits



Identifiez 
sa chenille ! Le némusien

Lasiommata maera
Mimétique des rochers et copeaux, 
on le voit souvent posé sur les chemins 
caillouteux et les murs des jardins.
 Ses ocelles, points noirs et blancs sur 
ses les faces supérieures et inférieures 
de ses ailes,  imitent des yeux pour 
décourager ses prédateurs. 

© Stéphan Clozeau



Le xylocope violet
Xylocopa violacea

Avec sa taille supérieure à 3 centimètres, 
c’est l’une des plus grandes et bruyantes 
abeilles sauvages de nos régions ! 
On la surnomme aussi « abeille charpentière » 
car elle creuse dans le bois pour construire 
le nid où naitront ses petits. 

Observe la creuser 
son nid !

Grande gourmande en nectar, elle a une 
préférence pour les fleurs de la famille 
des Lamiacées (menthe, origan, romarin, 
sauge…) qu’elle participe donc à polliniser !

© Petr Danej



La cétoine dorée
Cetonia aurata

Ce petit scarabée aux teintes vertes métalliques se retrouve 
en général sur les fleurs de la famille des rosiers ou du persil. 
On trouve ses larves dans la terre ou le compost où elles 
peuvent être confondues avec celles du hanneton.
On la voit parfois avec des grains de pollen collés à la tête 
ou au thorax, c’est bien un animal pollinisateur ! 

Apprenez à reconnaître 
sa larve !

© Diana



La chrysomèle du romarin
Chrysolina americana 

Ce petit coléoptère qui ressemble à une coccinelle est reconnaissable à ses reflets 
métalliques et ses rayures rouge et vertes. On le retrouve cachées sur les feuilles 
des plantes de la famille du romarin, de la lavande... Même si beaucoup l’accuse 
de se nourrir des feuilles au point d’abîmer les arbustes, nous constatons au jardin
 que les deux vivent bien côte à côte.

© Rafael Minguet Delgado



Araignée-lynx à rayures 
Oxyopes lineatus

Identifiez 
sa chenille ! 

Celle araignée ne tisse pas de toile ! Elle chasse à vue 
ses proies dans les buissons et a pour cela 
une excellente vision, d’où son nom. 

© Gizem Gökce



Polyxenus lagurus
Cet animal discret de la famille des mille-pattes mesure 3 mm 
et vit sous les feuilles mortes, dans les cavités des vieux murs 
ou sous l’écorce des arbres, où il se cache de ses prédateurs 
que sont les fourmis et les araignées. 
Il se nourrit d’algues ou de lichen.

Observez-le en 
mouvement !

© Vincent Vignon



Cet escargot très commun dans les jardins possède comme ses cousins 
les mollusques marins des tentacules rétractiles sur sa tête, dont deux 
grandes portent ses yeux. Il repère ainsi les plantes à plus de 100 mètres 
de distance ! Alors pour l’attirer en dehors de vos parcelles, n’hésitez pas 
à placer en bordure hosta, tournesols et zinnia dont il fera un festin. 

Le petit-gris
Helix aspersa aspersa 

© Stéphan Clozeau



Liste exhaustive des espèces rencontrées aux jardins familiaux des Presles
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 matin (1h sur place)

Oiseaux 
Etourneau sansonnet (Sturnus vulgaris)
Martinet noir (en vol) (Apus apus)
Merle noir (Turdus merula)
Moineau domestique (Passer domesticus)
Pie bavarde (Pica pica)
Pigeon biset (Columba palumbus)
Rougequeue noir (Phoenicurus ochruros)

Insectes (18 espèces)
Abeille charpentière (Xylocopa violacea)
Abeille domestique (Apis mellifera)
Anthophore commune (Anthophora plumipes)
Cétoine dorée (Cetonia aurata)
Chrysomèle du Romarin (Chrysolina americana)
Coccinelle à deux points (Adalia bipunctata)
Coccinelle arlequin (Harmonia axyridis)
Fourmi échancrée (Lasius emarginatus)
Fourmi mineuse (Formica cunicularia)
Isside commun (Issus coleoptratus)
Moro-Sphinx (Macroglossum stellatarum)
Némusien (Lasiommata maera)
Néphrotome de Pierre (Nephrotoma appendiculata)
Piéride de la Rave (Pieris rapae)
Planuncus vinzi
Puceron vert du rosier (Macrosiphum rosae)
Punaise verte ponctuée (Nezara viridula)
Tircis (Pararge aegeria)

Arachnides

Mollusques

Araignée-lynx à rayures (Oxyopes lineatus)
Épeire de Sturm (Araneus sturmi)
Trachyzelotes pedestris

Escargot petit-gris (Cornu aspersum)
Escargot turc (Helix lucorum)

Crustacé terrestre (« cloporte ») 
Aselle des murs (Oniscus asellus)
Armadillidium nasatum
Porcellio scaber
Philoscie des mousses (Philoscia muscorum)

Myriapodes (« milles-pattes »)
Polyxenus lagurus

© François Cougot de la Ribère 

Collembole
Xenylla sp



Les drôles de bêtes des parcs 
berlioz, des saules et de la 

chevrette 

© Ville d’Épinay-sur-Seine 



Ce petit arbre aux fleurs blanches 
odorantes a le double avantage de 
nourrir les pollinisateurs assez tôt 
au printemps et de ravir nos palais 
puisqu’on utiliser ses fleurs pour 
fabriquer des sirops et infusions. 
Attention toutefois à ne pas le 
confondre avec le sureau hièble, 
qui ne fais pas de bois.

Le sureau noir 
Sambucus nigra

© Barnabas Davoti



Cette cousine de la menthe pousse généralement au pied des haies à la 
mi-ombre. Elle est très aromatique et peut donc être utilisée pour 
agrémenter des salades et des jus, en prenant bien soin de la laver 
convenablement la plante pour la désinfecter et de ne pas la cueillir là où 
il y a beaucoup de passages d’animaux.  

Le lierre terrestre
Glechoma hederacea 

© Serge Karpow



Cette petite plante pousse volontiers sur les gazons, 
elle supporte assez bien la tonte et le piétinement 
et a l’avantage de résister à la sécheresse et offre donc 
du nectar et du pollen aux insectes même en période très 
chaude. L’achillée fait partie de la même famille 
que la carotte ou le persil, que l’on appelle Ombellifère 
en raison de la disposition des fleurs en forme d’ombrelle. 

L’achillée millefeuille
Achillea millefolium

© Aleksandr Gorlov



Quelle drôle d’idée de laisser pousser cette plante 
urticante dans les parcs et des jardins des villes ! 
Il y a bien une raison à cela : l’ortie est en effet essentielle à 
la survie des papillons, des coccinelles et de plein d’autres 
insectes dont elle est l’unique « plante-hôte » ! En plus, 
l’ortie cueillie jeune est délicieuse en tisane ou en soupe.
Si vous avez été piqué, pas d’inquiétude, il suffit de repérer 
le plantain, une plante qui pousse généralement proche de 
l’ortie et qui permet d’apaiser ses brûlures. 

L’ortie dioïque
Urtica dioica

© Vladimir Srajber



Cet élégant oiseau au plumage 
coloré est un véritable ingénieur de 
la forêt ! Son gros bec lui permet de 
consommer toute sorte de fruit, 
notamment les glands, châtaigne et 
noix. Il sème 5 000 glands par an ! 
Lorsqu’il fait ses réserves, il cache 
ces fruits et l’étourdi quand il a en 
oublie permet à de nouveaux petits 
arbres de germer ! Alors, merci le 
geai ! 

Le geai des chênes 
Garrulus glandarius 

© Francçoit Cougot de la Ribère



Cet animal emblématique des 
massifs arborés perfore le tronc des 
arbres pour faire son nid dans une 
cavité. Après son départ, il permet à 
d’autres oiseaux comme les 
mésanges de nidifier ! 

Le pic vert
Picus veridis

© François Cougot de la Ribère



La huppe sur sa tête la distingue de 
toutes les autres mésanges. Cette 
discrète habitante des jardins 
préfère surtout se balader sur les 
conifères et consomme 
principalement des araignées et 
autres insectes. 

La mésange huppée
Lophophanes cristatus

© Gungula Vogel 



Cette discrète petite abeille creuse 
son nid dans les talus ensoleillés, 
dans les sols argileux, ou  dans les 
murs de terre et de pierres. 

L’anthophore à pattes plumeuses
Anthophora plumipes

© C. Quintin



Liste exhaustive des espèces rencontrées aux parc Berlioz, de la Chevrette et des Saules 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 après-midi (1h sur place)

Insectes (36 espèces)
Andrena cineraria
Andrena haemorrhoa
Andrena ranunculi
Anthophore commune (Anthophora plumipes)
Azuré de la Bugrane (Polyommatus icarus)
Azuré des Nerpruns (Celastrina argiolus)
Bombyx de la Ronce (Macrothylacia rubi)
Bourdon des champs (Bombus pascuorum)
Brun du pélargonium (Cacyreus marshalli)
Chelostoma florisomne
Coccinelle à damier (Propylea quatuordecimpunctata)
Coccinelle à deux points (Adalia bipunctata)
Coccinelle arlequin (Harmonia axyridis)
Collier-de-corail (Aricia agestis)
Cuivré commun (Lycaena phlaeas)
Eurydema ventralis
Flambé (Iphiclides podalirius)
Fourmi quadriponctuée (Dolichoderus quadripunctatus)
Galéruque bleue (Agelastica alni)
Grand bombyle (Bombylius major)
Grande Tortue (Nymphalis polychloros)
Halictus scabiosae
Lasius brunneus
Machaon (Papilio machaon)
Mégère (Lasiommata megera)
Mouche-à-scie cordelière (Emphytus cinctus)
Mouche-à-scie porte-cœur (Tenthredopsis litterata)

© François Cougot de la Ribère 

Osmie rousse (Osmia bicornis)
Piéride de la Rave (Pieris rapae)
Poecilus cupreus
Punaise nébuleuse (Rhaphigaster nebulosa)
Syrphe ceinturé (Episyrphus balteatus)
Tircis (Pararge aegeria)
Vulcain (Vanessa atalanta)

Anelosimus sp
Carrhotus xanthogramma
Diodie tête de mort (Zilla diodia)
Dysdera crocata
Épeire de velours (Agalenatea redii)
Frontinellina frutetorum
Harpactée pattes-rayées (Harpactea hombergi)
Mangore petite-bouteille (Mangora acalypha)
Nelima doriae
Pseudeuophrys erratica

Arachnides

Haplophthalmus danicus
Platyarthrus hoffmannseggii

Crustacés terrestres (cloportes)

Escargot
Bulime boueux (Merdigera obscura)



Liste exhaustive des espèces rencontrées aux parc Berlioz, de la Chevrette et des Saules 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 après-midi 

Plantes (58 espèces)
Achillée millefeuille (Achillea millefolium)
Ail des vignes (Allium vineale)
Anthrisque sylvestre (Anthriscus sylvestris)
Benoîte des villes (Geum urbanum)
Berce sphondyle (Heracleum sphondylium)
Brome mou (Bromus hordeaceus)
Brome stérile (Anisantha sterilis)
Brome stérile (Anisantha sterilis)
Cirse commun (Cirsium vulgare)
Clématite des haies (Clematis vitalba)
Copalme d'Amérique (Liquidambar styraciflua)
Dactyle aggloméré (Dactylis glomerata)
Dactyle aggloméré (Dactylis glomerata)
Ficaire printanière (Ficaria verna)
Frêne élevé (Fraxinus excelsior)
Fromental élevé (Arrhenatherum elatius)
Gaillet gratteron (Galium aparine)
Géranium découpé (Geranium dissectum)
Géranium des Pyrénées (Geranium pyrenaicum)
Géranium mou (Geranium molle)
Gléchome lierre terrestre (Glechoma hederacea)
Herbe Catois (Prunella vulgaris)
Himantoglosse bouc (Himantoglossum hircinum)
Houblon lupulin (Humulus lupulus)
Jacobée commune (Jacobaea vulgaris)
Laiteron épineux (Sonchus asper)
Laiteron potager (Sonchus oleraceus)
Lamier blanc (Lamium album)
Lamier pourpre (Lamium purpureum)

Lampsane commune (Lapsana communis)
Liseron des champs (Convolvulus arvensis)
Luzerne d'Arabie (Medicago arabica)
Magnolia à grandes fleurs (Magnolia grandiflora)
Noisetier commun (Corylus avellana)
Orge sauvage (Hordeum murinum)
Ortie dioïque (Urtica dioica)
Pâquerette vivace (Bellis perennis)
Pariétaire de Judée (Parietaria judaica)
Patience à feuilles obtuses (Rumex obtusifolius)
Pâturin annuel (Poa annua)
Pâturin commun (Poa trivialis)
Petite bardane (Arctium minus)
Picride fausse vipérine (Helminthotheca echioides)
Plantain élevé (Plantago major)
Plantain lancéolé (Plantago lanceolata)
Ptéridion aigle (Pteridium aquilinum)
Potentille rampante (Potentilla reptans)
Renoncule âcre (Ranunculus acris)
Renouée des oiseaux (Polygonum aviculare)
Robinier faux-acacia (Robinia pseudoacacia)
Rosier des chiens (Rosa canina)
Séquoia toujours vert (Sequoia sempervirens)
Sisymbre officinal (Sisymbrium officinale)
Stellaire intermédiaire (Stellaria media)
Sureau noir (Sambucus nigra)
Trèfle des prés (Trifolium pratense)
Véronique de Perse (Veronica persica)
Vigne-vierge commune (Parthenocissus inserta)
Vulpin des prés (Alopecurus pratensis)

Lichen
Phaeophyscia orbicularis



Liste exhaustive des espèces rencontrées aux parc Berlioz, de la Chevrette et des Saules 
lors de l’inventaire éclair du 25 avril 2026 après-midi (1h sur place)

Oiseaux (12 espèces)
Corneille noire (Corvus corone)
Épervier d'Europe (Accipiter nisus), en vol
Étourneau sansonnet (Sturnus vulgaris)
Geai des chênes (Garrulus glandarius)
Merle noir (Turdus merula)
Mésange à longue queue (Aegithalos caudatus)
Mésange bleue (Cyanistes caeruleus)
Mésange charbonnière (Parus major)
Mésange huppée (Lophophanes cristatus)
Pic vert (Picus viridis)
Pie bavarde (Pica pica)
Pinson des arbres (Fringilla coelebs)

© François Cougot de la Ribère 

Reptile
Lézard des murailles (Podarcis muralis)



Maintenant que vous connaissez un peu mieux 
ces habitants discrets, saurez-vous 

les retrouver dans la ville ?

Pour mieux connaître l’incroyable biodiversité 
spinassienne et profiter d’ateliers ludiques, 

consultez le programme des animations 
de la Maison de la Réserve écologique !  

Cette abeille sauvage semble sortir de son terrier © Hemminki Johan
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